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Le Moyen Âge fait vendre. Les objets médié va listes
ou médiévalisants 1, terme par lequel nous subsu mons les objets arti‐ 
sa naux de fabri ca tion locale et les produits indus triels diffusés par
l’économie globale du diver tis se ment, consti tuent sans nul doute le
marché de l’histoire le plus floris sant actuel le ment. Anodine en appa‐ 
rence, cette commer cia li sa tion du passé cris tal lise un para doxe
temporel éton nant  : grâce à elle, des hommes et des femmes  du
XXI   siècle s’appro prient quoti dien ne ment, grâce à des achats de
plaisir et de loisir, une période millé naire  (V -XV   siècles selon la
plupart des tradi tions univer si taires occi den tales). Pour quoi
éprouvons- nous le désir de consommer un Moyen Âge aussi long et
distant sous la forme de produits dont la durée d’utili sa tion est, quant
à elle, souvent brève ?

1

e

e e

Cette ques tion, qui touche à des enjeux écono miques et socio- 
anthropologiques, a jusqu’ici rela ti ve ment peu retenu l’atten tion des
scien ti fiques. Or elle est complexi fiée par un deuxième para doxe, en
lien cette fois avec la dura bi lité. Les objets médié va li sants véhi culent
en général des valeurs commer ciales «  vertes  »  : leurs maté riaux
natu rels, leurs modes de produc tion arti sa naux ou présentés comme
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tels feraient écho au respect écolo gique que l’on associe au Moyen
Âge préin dus triel. Pour tant, en pratique, nombre de produits, notam‐ 
ment ceux qui sont réputés «  bas de gamme  », sont fabri qués à
l’échelle indus trielle et sont vite frappés d’obso les cence, contre di sant
leur dimen sion durable. Ce carac tère rela ti ve ment éphé mère les rend
en outre diffi ciles à étudier pour les cher cheuses et les cher cheurs.
Comment garder trace de telles maté ria lités ? Comment archiver et
rendre exploi tables ces données encore sous- utilisées ?

L’absence actuelle d’archi vage pointe, selon nous, un troi sième para‐ 
doxe. Dans les univer sités, notam ment fran co phones, le médié va‐ 
lisme est un domaine de recherche en pleine expan sion  ; toute fois
toutes les produc tions n’y sont pas analy sées à part égales. Celles qui
relèvent d’un geste créa teur — séries télé vi sées, jeux vidéo, romans,
bandes dessi nées, etc.  — font l’objet d’enquêtes fouillées (Gautier &
Vissière, 2020 ; Besson et coll., 2022). Mais les épées en bois, licornes
en peluche, bijoux vikings et autres bouteilles d’hydromel ont été
jusqu’ici rare ment consi dérés comme des sources perti nentes pour
une recherche scientifique.

3

C’est à l’explo ra tion de ces trois para doxes que s’est attaché Archives
Rhône- Alpes Romandie des objets éphé mères  médiévalisants
(ARAROEM), un projet porté pendant une année par une dizaine
d’étudiantes et étudiants de licence et de master des Univer sités de
Lausanne et de Grenoble Alpes, sous notre super vi sion. Son ambi tion
a été de mieux comprendre les enjeux socio- anthropologiques,
écono miques et de dura bi lité que cris tal lisent ce que nous avons
nommé les objets éphé mères médié va li sants (désor mais OEM). Pour
atteindre cet objectif et offrir à la commu nauté scien ti fique de
premiers outils d’analyse, nous avons mené l’enquête sur les circuits
de produc tion, de vente et de consom ma tion des OEM dans le sillon
alpin en 2021-2022, d’une part en collec tant les méta don nées de
plusieurs centaines d’objets, d’autre part en recueillant et en analy‐ 
sant les témoi gnages des personnes qui les ont fabri qués, diffusés ou
encore achetés. Le présent article vise à présenter le socle épis té mo‐ 
lo gique de ce travail, la métho do logie mise en œuvre pour les
enquêtes ainsi que leurs prin ci paux résultats.
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Le « consom mable médié va li ‐
sant » au XXI  siècle : valeur
symbo lique, durée et durabilité

e

Le régime d’histo ri cité de notre époque, à savoir «  [la] façon de
traduire et d’ordonner des expé riences du temps —  des manières
d’arti culer passé, présent et futur — et de leur donner sens » (Hartog,
2003, p.  147), est sans aucun doute le présen tisme. Cette omni pré‐ 
sence du présent, assurée par les rythmes accé lérés des médias, de la
consom ma tion et du travail qui carac té risent les sociétés néo- 
libérales, influence de manière profonde la repré sen ta tion que
l’aujourd’hui se fait du passé (Hartmut, 2005). Or la mise en valeur de
la mémoire, asso ciée à celle de l’histoire mais qui a aussi voca tion à
remplacer celle- ci dans la conscience collec tive, s’est souvent
traduite par la valo ri sa tion de certains lieux emblé ma tiques
— souvent ceux qui sont « chargés de passé » — et de leur symbo‐ 
lique, comme l’a dûment montré en parti cu lier Maurice Halb wachs
(1925) ou, plus récem ment, Marc Augé (2001). Lorsque cette charge
symbo lique devient une surcharge, une sur- représentation, les « lieux
de mémoire  » (Nora, 1984-1992) deviennent aussi des «  non- lieux  »
dans la percep tion contemporaine 2. Aussi le tourisme, autre mani fes‐ 
ta tion typique du présen tisme, est- il une forme privi lé giée de média‐ 
tion entre le présent et le passé 3. De ce fait, nous avons décidé que la
majeure partie de nos terrains d’enquête seraient des lieux touris‐ 
tiques repré sen ta tifs de la valo ri sa tion du passé médiéval, tels que
châteaux, abbayes et villages anciens.

5

À l’ère du consu mé risme —  élément essen tiel du présen tisme  —, ce
rapport avec le passé médiéval passe égale ment par les objets de
consom ma tion, qui sont les avatars par excel lence de ce rapport utili‐ 
taire au temps reculé. L’OEM, version consu mé riste et parfois symbo‐ 
li que ment dégradée de ce Moyen Âge commer cia lisé, fonc tionne
comme un « répli ca teur » (Blanc, 2023). Il est une icône ambi va lente,
qui peut connoter par exemple diffé rentes atti tudes poli tiques ou
exis ten tielles des personnes qui se l’appro prient, mais aussi poly va‐ 
lente, c’est- à-dire aisé ment adap table à plusieurs contextes (ludiques
ou sérieux) invi tant à goûter et à performer le Moyen Âge. Ces
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actions, que toute personne qui consomme les OEM peut accom plir,
struc turent une expé rience du passé ; la vision du Moyen Âge qui en
découle sera donc influencée par ces formes d’expé rience
(Agnew, 2007).

L’empi risme, autre phénomène- clé du présen tisme, entre tient en
effet un rapport direct avec l’objet, sa maté ria lité et sa valeur symbo‐ 
lique. En d’autres termes, la distance et l’étendue histo riques en
quelque sorte extrêmes que repré sente le Moyen Âge pour nos
sociétés se prêtent à des formes de consom ma tion inscrites à double
titre dans la durée  : la durée de l’écart entre le consom ma teur
d’aujourd’hui et l’horizon médiéval, et la durée de vie de l’objet médié‐ 
va li sant lui- même. C’est là en quelque sorte un deuxième régime
d’histo ri cité qui s’enche vêtre avec le présen tisme, se super pose à
celui- ci mais partiel le ment aussi l’annule. Mémoire et patri mo nia li sa‐ 
tion du passé réagissent comme anti dotes à la toute- puissance du
présent, tout en la réaf fir mant à travers un usage de l’objet qui
s’inscrit dans le temps en termes de durée.

7

Ce retour à la valo ri sa tion du passé en régime de présen tisme
s’incarne de manière emblé ma tique dans les OEM. Leurs usages se
carac té risent par une obso les cence programmée à plus ou moins
court terme. La nature même de l’OEM, en termes de maté riaux de
fabri ca tion ou de gamme de prix, par exemple, influence ses moda‐ 
lités d’appro pria tion  : cette forme de Moyen Âge à consommer,
souvent immé dia te ment, estompe le carac tère nostal gique qui carac‐ 
té rise nombre d’appro pria tions médié vales de tradi tion roman tique.
L’OEM peut dispa raître en ne lais sant que peu de traces et être aisé‐ 
ment remplacé par d’autres produits répon dant à de nouvelles
tendances ou modes. L’un de nos objec tifs a donc été de collecter, de
décrire et d’archiver ces éphé mères. En effet, alors que des publics de
plus en plus nombreux parti cipent au «  goût de l’archive  » (Farge,
1989) qui va de pair avec la patri mo nia li sa tion à laquelle on assiste en
régime de présen tisme, les moda lités et les enjeux de l’archi vage lui- 
même se font plus urgents —  et néces sai re ment plus souvent
négligés — lorsque nous portons notre atten tion sur le produit éphé‐ 
mère, singu la risé par un cycle court entre mise sur le marché et
fin d’utilisation.
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Le terrain d’action bi- régional d’ARAROEM a permis de démon trer
que local ne veut pas forcé ment dire loca liste, loin de là. En effet, la
présence d’un certain nombre de hauts- lieux du médié va lisme dans
nos régions — le château de Chillon par exemple, visité par une clien‐ 
tèle inter na tio nale — a pour consé quence une ouver ture du médié va‐ 
lisme pratiqué en Auvergne- Rhône-Alpes et en Romandie sur les
hori zons globa lisés du « mass market medievalism » (Marshall, 2007).
Le contexte que nous avons eu l’occa sion d’étudier, en effet, montre
la présence d’une série de récits commer ciaux prove nant du médié‐ 
va lisme mondial, mais qui sont souvent déclinés dans une dimen sion
locale, notam ment à travers les réseaux de produc tion et de distri bu‐ 
tion des produits. Les lieux touris tiques qui ont fait l’objet de
recherches de terrain se sont ainsi montrés un bon amal game de
constantes typiques du médié va lisme globa lisé —  mise en avant de
lieux, figures, objets topiques, souvent stéréo typés — et de tendances
inverses qui vont dans le sens d’une célé bra tion du produit du terroir,
de la tradi tion et de l’histoire locale. Au sein de cette dyna mique
complexe, « spatial » et « temporal global medievalisms » (Barrington,
2016) trouvent des réso nances impen sées dans la produc tion et la
consom ma tion locale des OEM.

9

Des objets situés : risques métho ‐
do lo giques et choix des terrains
Une fois posé ce cadre de réflexion, il s’est agi d’inventer une
méthode de travail pour cerner et surmonter les diffi cultés
auxquelles peut se heurter une enquête sur les OEM.

10

Un premier risque est de voir une telle recherche disqua li fiée dans les
univer sités elles- mêmes dans la mesure où la vie des produits de
consom ma tion ordi naires qui font réfé rence à la «  marque médié‐ 
vale  » (Utz, 2017) peine encore parfois à être consi dérée comme un
sujet sérieux. Certes, le soupçon d’illé gi ti mité ne cesse de décroître
au sein des insti tu tions acadé miques. Les établis se ments voisins de
Grenoble Alpes et de Lausanne abritent ainsi des équipes de
recherche,  respectivement Imagi naire et  Socio- anthropologie et  le
Centre d’études médié vales et  post- médiévales 4, qui promeuvent les
études cultu relles et le médié va lisme et dont les membres ont l’habi‐ 
tude de travailler ensemble.
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De ce contexte favo rable, ARAROEM a tiré l’essen tiel de ses
ressources. Ressources maté rielles d’abord, le projet ayant été
financé par l’Alliance Campus Rhoda nien, un dispo sitif de soutien à la
recherche trans fron ta lière franco- suisse 5. Ressources intel lec tuelles
ensuite, grâce à plusieurs collègues de Grenoble et de Lausanne qui
ont accepté d’entrer dans le comité scien ti fique du  projet 6.
Ressources humaines enfin, puisque le travail n’aurait pu être
effectué sans des étudiantes et étudiants de niveaux licence et
master dési reux de parti ciper à une recherche explo ra toire. Aux
côtés de la porteuse et du porteur d’ARAROEM a été réunie une
équipe de neuf stagiaires venus de France, d’Italie et de Suisse et
présen tant toute la gamme des compé tences disci pli naires utiles au
travail collectif (cultures médié vales, litté ra ture comparée,
histoire, socio- anthropologie) 7.

12

L’intérêt montré par des univer si taires pour les produits dérivés du
Moyen Âge a aussi pu susciter au premier abord quelque incom pré‐ 
hen sion de la part des personnes impli quées dans leur fabri ca tion,
leur vente et leur  utilisation 8. Pour faci liter l’accep ta tion de la
démarche, un proto cole de prise de contact a été élaboré, asso ciant
des rencontres entre les stagiaires et les personnes enquê tées à une
présen ta tion insti tu tion nelle détaillée d’ARAROEM par les respon‐ 
sables du projet. La concep tion d’enquêtes en immer sion, d’une durée
de plusieurs jours, parfois semaines, a ensuite permis de conso lider
ce lien de confiance. La jeunesse, le dyna misme et la rigueur scien ti‐ 
fique des stagiaires se sont révé lées, sur ce point, un atout précieux.

13

Une fois les ressources d’ARAROEM assu rées, une deuxième étape du
travail a consisté à sélec tionner des terrains d’enquête. Les OEM sont
souvent commer cia lisés dans des lieux dotés d’une «  inscrip tion de
médié va lité  » (Fraysse, 2012, 2017). La première échelle spatiale
choisie a été celle de terri toires à patri moine médiéval. La dyna mique
des marchés du passé histo rique repose en effet sur la logique
d’attente que Gérard Chandès a asso ciée à «  l’envie de patri moine »
(Chandès, 2006), soit le désir de faire l’expé rience d’iden tités cultu‐ 
relles spéci fiques par le biais de biens dont la consom ma tion est
vécue à la fois comme un dépay se ment loin de la vie du XXI  siècle et
comme un enra ci ne ment dans des cultures locales. Cette envie n’est
pas spéci fique aux clientes et clients de France et de Suisse. Dans la
boutique du château de Chillon, le choix de proposer à la vente des

14
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arte facts fabri qués loca le ment répond aussi au désir des touristes,
venus notam ment d’Asie, de ne pas acquérir des objets évoquant
l’Occi dent médiéval qui auraient été manu fac turés ailleurs
qu’en Europe 9.

Dès lors, il est apparu de bonne méthode de déployer nos enquêtes
compa ra tives dans des régions pour vues d’une mémoire médié vale
commune, ou du moins proche. Le sillon alpin, en parti cu lier la partie
qui s’étend de Lyon à Genève et celle qui va de Grenoble à Lausanne,
est apparu comme un espace inté res sant à cet égard. Aujourd’hui
répar ties de part et d’autre de la fron tière franco- suisse, les régions
qui le consti tuent ont, à certaines périodes du Moyen Âge, appar tenu
à des entités géopo li tiques voisines, voire iden tiques, tels que les
royaumes de Haute et Basse- Bourgogne au XI  siècle, ou le duché de
Savoie  au XV   siècle. L’une de nos hypo thèses de départ a été qu’y
circu laient des discours de média tion cohé rents sur le patri moine
médiéval, modulés par les diffé rences cultu relles entre France et
Suisse. Cepen dant, le travail de terrain a en partie démenti cette
attente : les tran sac tions étudiées ont moins fait réfé rence à la notion
de patri moine local partagé qu’à celle de médié va lité. Plus que
d’autres époques, la synthèse de passés très divers, des Vikings à la
Guerre de Cent Ans, que nos imagi na tions modernes fusionnent sous
le nom de Moyen Âge, appa raît en elle- même comme un lieu étranger
à visiter (Bartho leyns, 2010).

15
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Une deuxième échelle spatiale, plus précise, a permis le repé rage de
sites de vente des OEM. Parmi eux, nous avons sélec tionné les
boutiques des sites touris tiques ainsi que les stands des festi vals et
marchés. Ces deux lieux, qui incitent à diffé rents modes de vente et
d’achat, ont formé la majo rité des terrains d’enquête  ; ils ont été
comparés ponc tuel le ment avec des espaces de ventes moins spécia‐ 
lisés, comme ceux des grandes surfaces et de certaines librai ries. La
boutique, dont un exemple a été analysé lors d’une enquête en
immer sion à Chillon, s’offre en général comme un espace où sont
dûment croi sées la moder nité (archi tec ture inté rieure du magasin,
agen ce ment des rayons, présen ta tion des personnes aidant à la
vente) et l’ancien neté (loca li sa tion dans la cour d’entrée du château,
par exemple). Des parcours d’achat y sont sciem ment mis en œuvre :
des pièces d’armure, objet rare ment acquis mais forte ment évoca teur,
sont par exemple placées en devan ture pour attirer l’atten tion des
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visi teurs, ensuite guidés vers des présen toirs où sont disposés jouets,
figu rines et autres usten siles de cuisine d’inspi ra tion médié vale.
Quant à la vente de stand, étudiée grâce à plusieurs recherches aux
fêtes de Péronnas, de Pérouges, ou encore au marché médiéval de
Romain mô tier en 2022, elle s’inscrit dans un habitat ancien (village
médiéval, château) qu’elle vient animer lors d’événe ments ponc tuels.
Une consom ma tion de loisir s’épanouit dans les festi vals et marchés
médié vaux, hété ro to pies festives qui suspendent à fréquence régu‐ 
lière le temps quoti dien  du XXI   siècle au profit d’une atmo sphère
dépay sante (Hugot, 2022, p. 67-71). La médié va lité se concentre alors
dans l’aspect des stands, souvent des édicules en toile et bois brut, où
les étiquettes manus crites imitent des écri tures médié vales (calli gra‐ 
phie gothique, runes). La prome nade des visi teurs qui passent de
stand en stand favo rise le contact physique avec les produc teurs et
les vendeurs, parfois porteurs d’habits médiévalisants.

e

La ving taine de missions effec tuées par  l’équipe 10 a cepen dant
montré que les manières de commercer et les objets vendus dans ces
diffé rents lieux ne peuvent être radi ca le ment oppo sées. Certains
sites cultu rels jouent d’ailleurs de leur complé men ta rité  : avant les
restric tions de mobi lité de 2020, le château de Chillon avait associé à
sa boutique un marché médiéval de Noël. En outre, ce que l’on vend
sur stand varie en fonc tion des publics visés. L’arti sanat d’art,
l’alimen ta tion biolo gique sont davan tage à l’honneur dans les villages
médié vaux que dans les rassem ble ments  d’heroic  fantasy, comme
l’Yggdrasil Festival à Lyon ou l’Epic festival de Morges, qui sont plutôt
tournés vers l’acqui si tion d’objets ludiques et l’offre  de street  food 11.
Comme en a témoigné une arti sane inter rogée en 2022 12, si les orien‐ 
ta tions théma tiques des sites de vente ont bien une influence sur le
chiffre d’affaires, elles n’empêchent pas les teneurs de stand de
circuler régu liè re ment d’une mani fes ta tion à une autre dans toute la
région alpine.

17

Plusieurs para mètres pratiques, eu égard à la courte durée des
missions, ont égale ment déli mité les terrains de l’enquête. Nous
avons privi légié la proxi mité (lieux acces sibles en trans ports en
commun pour réduire l’impact carbone, le coût et l’inves tis se ment
personnel pour les personnes char gées de la collecte de données)
mais aussi l’hété ro gé néité dans la typo logie des mani fes ta tions. En
alter nant et en compa rant des événe ments tout- public, célé brant
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géné ri que ment le passé et  son reenactment, avec des terrains plus
spécia lisés sur le Moyen Âge «  histo rique  » ou évoquant un passé
teinté de fantasy, nous avons cherché à recons truire, de la manière la
plus exhaus tive possible, le tissu de la narra tion commer ciale autour
des OEM dans les deux régions frontalières.

Parti- pris des choses, compte
tenu des mots : proto coles
d’enquête et struc tu ra tion
des métadonnées
Les contraintes liées à la pandémie ont forte ment impacté les
premières phases du projet, la plupart des lieux inté res sants étant
encore fermés ou d’accès limité en 2021. Une fois l’acti vité touris tique
et festi va lière revenue à la normale ou presque, il s’est agi avant tout
de fixer une feuille de route des missions.

19

Tant dans les lieux perma nents que dans les événe ments éphé mères,
nous avons en premier lieu eu une visée d’obser va tion. L’étude de
l’espace commer cial et la scéna ri sa tion du produit médié va li sant dans
ses contextes d’expo si tion ont été d’une impor tance cruciale. Il est en
effet apparu que les lieux de vente géné ra listes, de type librairie ou
grande surface, ou encore ceux qui mélangent un médié va lisme
histo ri ci sant avec une dimen sion d’hybri da tion imagi naire plus ou
moins forte, permet taient une série d’obser va tions éton nam ment
plus fines que des espaces de vente dédiés au «  tout médiéval  »,
comme les boutiques de château ou de musée, ou encore la foire et le
marché. L’abon dante docu men ta tion icono gra phique collectée
pendant les missions a permis de  confirmer a  posteriori
cette impression.

20

L’obser va tion de terrain a été combinée, pour les stagiaires du projet
les plus fami liers avec le milieu des recons ti tu tions histo riques, avec
des dispo si tifs d’obser va tion parti ci pante, en habits d’époque ou pas
— à nouveau selon les envies de chacun. Il n’a été guère surpre nant
de constater que les enquêtes menées en immer sion ont permis de
passer souvent d’une obser va tion de type exoté rique à une posi tion
plus ésoté rique par rapport aux enquêtés. Là encore, la variété de ces
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personnes et de leurs rôles a été prise en compte : les ques tion naires
ont été soumis aux gérants de boutiques ou de stands, et, lorsque
cela a été possible, aux distri bu teurs et gros sistes. Ceux qui se sont
montrés parti cu liè re ment inté ressés par la démarche et les fina lités
d’ARAROEM ont été contactés ulté rieu re ment pour des entre tiens.
D’autres formes d’inter ac tion, notam ment avec la clien tèle ache teuse,
ont été menées direc te ment sur le terrain, sous forme d’échanges
plus spon tanés et de durée plus brève.

À ces enquêtes quali ta tives s’est ajoutée une démarche plus quan ti ta‐ 
tive grâce à la collecte des méta don nées de quelques centaines
d’OEM. L’établis se ment de leur proto cole de descrip tion en vue de
leur struc tu ra tion et de leur archi vage numé rique a été un enjeu de
taille pour l’équipe, surtout à cause de la grande hété ro gé néité des
OEM repérés —  armes factices, acces soires déco ra tifs et vesti men‐
taires, publi ca tions papier, produits alimen taires, etc. Le modèle
constitué par les champs de Dublin Core a été choisi, au prix de
quelques adap ta tions, pour assurer l’inter opé ra bi lité des méta don‐ 
nées collectées 13. Après plusieurs essais, nous avons en effet conçu
une fiche descrip tive aux items modu lables pour pouvoir décrire puis
comparer des OEM très différents 14. Il a été néces saire de combiner à
notre volonté de préci sion dans la descrip tion une réflexion sur
l’ergo nomie et l’intui ti vité de la fiche elle- même, et ce en vue de faci‐ 
liter le travail des stagiaires, qui ont parfois dû rensei gner ces fiches
dans le contexte constam ment chan geant des terrains, et le nôtre,
lors de la réflexion sur l’onto logie de la base de données. Le travail sur
site a en général permis une première collecte sommaire de méta‐ 
don nées. Elles ont été retra vaillées par la suite sur la base d’infor ma‐
tions four nies par les produc teurs et vendeurs, ou de la docu men ta‐ 
tion recueillie pendant les entretiens.
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La base, actuel le ment en cours de construc tion, devrait offrir, à
terme, des ensembles struc turés de données réuti li sables pour
d’autres recherches. La carto gra phie des terrains explorés, les outils
de l’enquête (ques tion naires, grilles d’entre tien, fiches descrip tives) et
les premiers résul tats d’ARAROEM sont d’ores et déjà accessibles via
un carnet de recherche open access 15.
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Médié va lité, éphé mé rité, dura bi ‐
lité : enjeux des OEM pour hier,
aujourd’hui et demain
Ces résul tats concrets, même s’ils sont partiels étant donné la briè‐
veté et le carac tère explo ra toire du projet, permettent désor mais de
repenser à nouveaux frais les para doxes que nous avions d’abord
choisis de résumer par la notion d’objet éphé mère médié va li sant. La
médié va lité est le prin cipal trait défi ni toire et l’attrait commer cial le
plus évident de ce type d’objet. En ce sens, les OEM illus trent bien le
fonc tion ne ment du «  passé contem po rain  » (Tuaillon Demésy, 2014)
qu’étudient les socio- anthropologues du temps. Mais la pers pec tive
du marché adoptée dans ARAROEM les aborde sous un angle moins
étudié : comment cerner les enjeux de la percep tion tempo relle qu’est
la médié va lité quand elle se cris tal lise dans le cycle de vie d’un
produit de consom ma tion ?
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L’un des apports de cette recherche a été de démon trer les liens qui
existent entre défi ni tions de la médié va lité, lieux et occa sions de
vente, et types de tran sac tions entre fabri cants et usagers. Autour du
stand d’arti sanat, par exemple, se joue souvent un achat- vente entre
connais seurs ; le commerce des OEM est légi ti mité par une concep‐ 
tion savante de la médié va lité, qui se traduit par un même goût pour
les recons ti tu tions respec tueuses d’arte facts histo riques conservés
dans des musées. Comme l’atteste un recons ti tu teur à Alby- sur-
Chéran, «  il faut toujours, lorsqu’on parle d’une époque, rester le
plus… crédible possible  » (Hugot, 2022, p.  45). Un amateur recon‐ 
naîtra ainsi un jeu de plateau «  authen tique  » grâce à sa capa cité à
repro duire les jeux scan di naves de l’époque viking  : maté riaux natu‐ 
rels (bois et perles de verre), carac tère manu fac turé (orne ments à la
main), dési gna tion du produit par son appel la tion histo‐ 
rique (Hnefatafl). En revanche, les épées de bois desti nées aux enfants
proposent une médié va lité qui relève de l’évoca tion imagi naire, voire
du stéréo type culturel, ici celui des cheva liers de l’époque féodale.
Leur maté ria lité peut sembler proche de l’exemple précé dent, mais
leurs sites de vente, stands des  festivals heroic  fantasy ou encore
boutiques touris tiques, sont souvent diffé rents. Changent aussi leurs
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publics, ces jouets visant surtout les plus jeunes et leurs parents
ache teurs, ainsi que les usages auxquels on les destine, comme en
témoigne cet extrait d’entre tien réalisé à la boutique du château de
Chillon en juin 2021 :

Avez- vous acheté un article en lien avec le Moyen Âge  ? Si oui,
qu’avez- vous acheté ?

Oui, un casque argenté, une épée en mousse, motif lion, un bouclier
en mousse, égale ment motif lion.

L’achat est- il pour vous ? Sinon, pour une personne de quel âge ?

J’achète pour ma fille de quatre ans et demi, qui a choisi les articles.

Combien de temps envisagez- vous d’utiliser cet objet ?

Au minimum pendant toutes les vacances, peut- être plus longtemps.

Que pensez- vous de l’ambiance médié va li sante de la boutique ?

Ma fille adore, nous sommes venues au château le jour précé dent et
ma fille a insisté pour revenir au château et faire des achats à
la boutique.

Êtes- vous satis faite de votre achat ?

Oui, très satis faite. Ma fille n’est pas inté ressée par les épées et
boucliers avec des motifs de licorne, ni par les acces soires de prin‐ 
cesse  ; elle veut être un cheva lier et prend les acces soires marketés
pour les garçons.

Avez- vous l’habi tude d’acheter des objets médié va li sants ?

Oui, mais c’est une habi tude récente : ma fille commence à beau coup
aimer le thème des chevaliers 16.

Dans ces percep tions diverses de la médié va lité peut se jouer un
geste de distinc tion, au sens bour dieu sien du terme. Les objets qui
appellent à consommer un Moyen Âge de fantaisie ont été à plusieurs
reprises quali fiés de « merd’iéval », soit de produits de consom ma tion
de masse, par la clien tèle, fran çaise comme suisse, amatrice
d’objets  reconstituteurs 17. Pour autant, cette oppo si tion entre
consom ma tion experte et non- experte ne doit pas être sures timée,
comme le soulignent d’autres personnes inter ro gées  : « Si on devait
se contenter de repro duire les sources de l’époque, on ferait tous la
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même chose. La recons ti tu tion ne colle pas avec le fait de créer de
nouvelles choses, alors on choisit l’évocation 18. » Le succès commer‐ 
cial actuel des objets médié va li sants semble donc tenir, à parts égales,
à la créa ti vité dans la produc tion, au plaisir dans l’acqui si tion et à la
plura lité des percep tions du Moyen Âge qu’activent ces produits,
propres à satis faire les envies de tout type de public.

Reste ce para doxe  : les OEM, porteurs d’un rapport privi légié à
l’ances tra lité millé naire que symbo lise le Moyen Âge, ont souvent un
cycle de vie court, qui nous a incité à les quali fier d’éphé mères. Sans
doute, à l’issue de cette première recherche, faut- il préciser le terme.
Certains OEM sont de fait frappés d’une obso les cence qui leur
promet, dès leur acqui si tion, une rapide mise au rebut. C’est le cas
bien sûr pour les consom mables alimen taires, qui s’écoulent surtout
sur stands et lors des occa sions  festives 19. Mais aussi, comme le
suggère l’entre tien cité ci- dessus, pour les jouets et les acces soires
vesti men taires pour enfants, destinés à des tranches d’âge assez
précises. En revanche, petits bijoux et bibe lots précieux sont en
général promis à une conser va tion plus longue car ce qui motive leur
acqui si tion est un désir de faire siens des arte facts histo riques, par le
biais de leurs reproductions.
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S’il est donc néces saire de nuancer la notion d’éphé mère, qui n’est
pas égale ment perti nente pour toutes les données analy sées dans
ARAROEM, le cycle de vie de ces objets s’est révélé, au fil du travail,
une ques tion centrale. Un autre apport de cette recherche est donc,
nous l’espé rons, d’attirer l’atten tion sur les enjeux de dura bi lité des
OEM, véri tables révé la teurs des défis écono miques et écolo giques
contem po rains. Leurs circuits de produc tion, très variés, vont en
effet de l’arti sanat local à la produc tion indus trielle mondia lisée.
Leurs maté riaux peuvent être aussi bien natu rels (bois, tissus) qu’arti‐ 
fi ciels (plas tiques). Quant à leur durée d’usage, il faudrait certai ne‐ 
ment en affiner l’étude par une analyse complé men taire des pratiques
du jetable et du recy clable chez les consom ma teurs et consom ma‐ 
trices des OEM. La dura bi lité des objets médié va li sants deviendra- t-
elle bientôt un critère- clef de leur marché ? Leur rapport singu lier au
temps —  réfé rence au passé médiéval, consom ma tion au présent,
ques tion des recy clages à venir  — pourrait- il nous aider à repenser
nos pratiques de consom ma tion alors que se profile, ces prochaines
décen nies, l’urgence d’une décrois sance pour nos sociétés néo- 
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Annexe 1. Fiche synthé tique pour la
struc tu ra tion et la collecte
des métadonnées
Déno mi na tion lors de la vente : ex. « chasuble »

Caté go ries ARAROEM : ex. acces soire vestimentaire

Lieu de collecte (plusieurs caté go ries possibles)

boutique
stand
marché
festival
grande surface
autre 

Descrip tion maté rielle (aussi détaillée que possible)

couleurs
taille en cm
matériaux
tech niques de réalisation
prix

Espace- temps médiéval de référence

Si appli cable : ex. féoda lité XII  s.

Rôle – type de personnage

Si appli cable : ex. lingère

Image / visuel accom pa gnant les métadonnées

Crédits image

Proprié taire actuel

Loca li sa tion actuelle de l’objet (ville/code postal)

Utili sa tion : ex. acces soire vesti men taire pour acti vités de reconstitution

Durée d’utili sa tion prévue (date de péremp tion ou esti ma tion d’utili sa‐ 
tion personnelle)

e
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Infor ma tions sur le cycle de vie recueillies par

entre tien personnalisé
questionnaire
autres

Annexe 2. Versions de travail des
fiches de méta don nées pour diffé ‐
rentes caté go ries d’OEM

Tous produits
Caté gorie ARAROEM

Déno mi na tion lors de la vente 

Descrip tion : forme du produit, couleur, etc.

Fabricant

Date de fabrication

Four nis seur (si applicable)

Date d’acqui si tion auprès du fabri cant / fournisseur

Coût de fabri ca tion / de vente

Date de fabri ca tion / mise en vente

Numéro d’inventaire

Image / visuel

Crédits image

Public- cible

Édition limitée : oui/non

Réfé rence spéci fique au lieu de vente : oui/non

Lien avec la poli tique de média tion cultu relle du site : oui/non
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Durée du cycle de vie prévue

Jouets
Maté riaux : bois, plas tique, etc.

Dimensions

Rôle – type de person nage : cheva lier, prin cesse, etc.

Espace- temps médiéval de réfé rence (si applicable)

Durée d’utilisation

Vête ments et accessoires
Rôle – type de person nage : cheva lier, prin cesse, etc.

Type de vête ment / d’acces soire : robe, haut, cape, casque, etc.

Matières textiles : toile de lin, drap de laine, soie, etc.

Autres maté riaux : jupe en tulle, ailes de fée en plas tique, etc.

Tech nique de réali sa tion : fabri ca tion à la machine, à la main, broderie, etc.

Dimen sions et formes : hauteur, longueur, etc.

Utili sa tion : vête ment pour enfant, etc.

Espace- temps médiéval de réfé rence (si applicable)

Objets décoratifs
Maté riau : bois, cuir, métal, etc.

Dimensions

Poids 

Tech nique de fabri ca tion : arti sanat, fabri ca tion indus trielle, etc.

Utili sa tion : objet déco ratif, meuble, etc.
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Espace- temps médiéval de réfé rence (si applicable)

Publi ca tions papier
Public : adulte ou enfant (âge si applicable)

Fiction : oui/non 

Titre

Auteur

Éditeur

Collec tion (si applicable)

Date de paru tion / de vente

Synopsis

Format : poche, etc.

Dimensions

Nombre de pages

ISBN

Produits alimentaires

Type d’aliment : boisson, pâtis serie, etc.

Ingrédients

Packaging

Lieux de produc tion / vente / consommation

Produit arti sanal / industriel

Prix

Type de consom ma tion : en famille, avec des amis, etc.

Durée de consom ma tion : ex. date de péremption
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Espace- temps médiéval de référence

NOTES

1  Le projet ARAROEM a fait le choix de nommer «  médié va li sants  » les
produits inspirés de l’imagi naire médiéval, mais l’adjectif «  médié va liste  »
tend à s’imposer en fran çais depuis l’article de Vincent Ferré, « Le médié va‐ 
lisme a quarante ans, ou “l’ouver ture qu’il faudra bien prati quer un jour…” »
(Ferré, 2020).

2  Marc Augé recon naît dans les non- lieux des espaces bana lisés, neutres,
faits pour des formes d’usages qui diluent l’indi vidu dans la masse et le
rendent anonyme (Augé, 1992).

3  Le rapport entre médié va lisme et tourisme a été en parti cu lier appro‐ 
fondi dans le dernier chapitre de l’ouvrage de Louise  D’Arcens, Comic
Medie va lism. Laughing at the Middle  Ages (D’Arcens, 2014) et, de manière
plus engagée, par les récents ouvrages Le Puy du faux. Enquête sur un parc
qui déforme l’histoire (Besson et coll., 2022) et Le Goût du Moyen Âge (Amalvi,
2002, p. 257).

4  ISA, équipe de l’UMR CNRS 5316 Litt&Arts, UGA : <https://litt- arts.univ- g
renoble-alpes.fr/recherche/centres- recherche/isa/isa>  ; CEMEP, Faculté
des Lettres, UNIL : <https://www.unil.ch/cemep/fr/home.html>.

5  ARAROEM, projet lauréat 2020 de l’Alliance Campus Rhoda nien (univer‐ 
sités de Lyon, Grenoble, Genève, Cham béry et Lausanne  ; Haute école en
sciences sociales de Suisse occi den tale) : <https://unige- cofunds.ch/allianc
e- campus-rhodanien>.

6  Membres des UMR Litt&Arts et ILCEA4, Univer sité Grenoble Alpes : Fleur
Vigneron, Maîtresse de confé rences HDR en études médié vales fran çaises et
spécia liste de l’écologie médié va li sante  ; Sylvie Martin- Mercier, Maîtresse
de confé rences en études italiennes, spécia liste de la litté ra ture de jeunesse
et de la bande dessinée ; Chiara Zambelli, docto rante en histoire cultu relle
franco- italienne. Membres du Centre d’études médié vales et post- 
médiévales, Univer sité de  Lausanne  : Pr Alain Corbel lari (UNIL- UNINE),
spécia liste du médié va lisme érudit, de la musique et de la bande dessinée
médié va li santes ; Dr Barbara Wahlen, spécia liste de litté ra ture de jeunesse ;
Hélène Cordier, docto rante en moder nités médié vales et litté ra ture
de jeunesse.

https://litt-arts.univ-grenoble-alpes.fr/recherche/centres-recherche/isa/isa
https://www.unil.ch/cemep/fr/home.html
https://unige-cofunds.ch/alliance-campus-rhodanien
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7  Stagiaires UNIL  : Lise Messiez, Evelyne von der Mühll  ; stagiaires UGA  :
Giulia Gian nuzzi, Victor di Gian na tale, Julien Hugot, Beatrice Dati, Irene
Evan ge listi, Emma Habert- Lefki, Elena Crocicchia.

8  Les membres d’ARAROEM ont toutes et tous fait état de l’éton ne ment
suscité par leur recherche sur des objets régu liè re ment quali fiés de « non- 
scientifiques » par les personnes enquê tées. A aussi été notée une tendance
persis tante de celles- ci à renvoyer les stagiaires à leur supposé statut de
spécia listes au cours des entre tiens («  je ne vous apprends rien en disant
cela » ; « vous devez avoir des sources plus précises que moi sur le sujet » ;
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RÉSUMÉS

Français
Le projet ARAROEM désigne les Archives Rhône- Alpes Romandie des objets
éphé mères médié va li sants. Il s’agit d’un projet de recherche, mais aussi de
forma tion, qui vise à rassem bler et à analyser les produits arti sa naux ou
indus triels inspirés par l’imagi naire médiéval. En suivant une métho do logie
claire, le projet enquête sur trois critères fonda men taux pour saisir les
Objets Éphé mères Médié va li sants (OEM)  : la valeur symbo lique des objets,
leur durée de vie et leur dura bi lité. Il implique ainsi des disci plines variées,
comme l’histoire médié vale et le médié va lisme, mais aussi la sémio logie,
l’économie, la socio logie, l’anthro po logie et l’écologie.

English
The ARAROEM project stands for the Archives from Rhône- Alpes and
Romandie gath ering ephem eral objects inspired by medi ev alism. This is a
project of research and of scientific educa tion, which aims to collect and
analyse multiples products made by craftspeople and indus trial companies
inter ested by the imaginary of Middle Ages. With a clear meth od o logy, the
project invest ig ates three funda mental criteria to under stand the Ephem‐ 
eral Medi ev alist Objects (EMO): the symbolic value of the objects, the
product lifespan and the durab ility. It involves various discip lines such as
medi eval history, medi ev alisn, semi ology, economy, soci ology, anthro po logy
and ecology.
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